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ESPAGNE 
U n fait tout grêle par rapport événement* : l 'Espagne t'ett rap-

a u z événement* actuel*, mai* »igni-1 prochée de nou* d u jour où lei 
ncatif : le* Petit» chanteur* à la négociat ion* franco-soviét iquei de 
croix d e boi t , connu* dan* le l'été dernier ont échoué . Pour l'Ei-
monde entier, v iennent de se ren-j pagne actuel le , la pierre de touche 
dre e n Espagne Leur succè* a été lest celle-ci : Etet -vout peur ou 
tel qu'ils ont été invités à donner contre le communisme , êtes-vous 
u n e audit ion à la radio d'Etat et à ! pour o u contre Stal ine ? Comme la 
s e faire entendre en la fameuse I France *e débarrasse petit à petit 
basil ique de N.-D. del Pi lar. à S a - d e la tunique de Nessus moscou-
ragotse . R e f u s à l 'ambassade de taire pour endosser cel le des preux 

défenseurs du bien, du droit et des 
valeurs morales , laquelle a toujours 
été le vê tement qui lui allait le 

F r a n c e , il* y ont été félicités par 
le maréchal Péta in c pour avoir 
fait connaître et aimer la France ete le vê tement qi 
e a Espagne >. mieux , c o m m e la France affalée l e 

Vo i là bonne et utile besogne M " " » «* »> ceint de . o n armure, 
accompl ie en c e pays fier qui, apre*f* i o r*- '«Tonnante de grandeur et 
avoir traversé l e . cruelles é p r e u v e s , « » * « « « • *"« touche de nouveau 
d e la guerre c ivi le , renaît t o u t ^ r * " ^ " P f « n o l dont toute 1 h i t . 
d o u c e m e n t à la paix. N o u . l 'avons »t0,re « * . t l u n & n o b l e s ^ et de 
terriblement indisposée l 'Espagne. 1 c h e v a l e n e . 

n a i s l'heure n'est plut aux récri- Que le chemin soit long encore à 
minat ioni : il s'agit de la repren- parcourir pour dissiper tous les 
dre et tout Français qui veut le | malentendus , qu'il faille du temps 
bien de la France doit œuvrer dans pour que certaines blessures se c ica-
c e but. oblitérer des Pyrénées qui ; trisent. pour q ue certaines aspérités 
repaissaient, rétablir les liens d'an-[disparaissent, c'est indéniable. Il 
tan . Nous n'enverrons jamais assez , faut penser, cependant , que le plus 
par delà Andorre, de Petits chaji-1 fort est fait, que nous sommes en 
l eur , à la croix de bois , de confé - bonne voie d u côté de Madrid, 
renciers. d'artistes, de façon à re-j grâce aux efforts convergents 
mettre sous les y e u x des Espagnols , d 'hommes c o m m e le maréchal P é -
à qui nous avons tout fait pour j tain, c o m m e M. de Lequerica, am-
qu'ils les oublient, nos véritables I bassadeur d'Espagne à Paris , grâce. 
traits. Nous n'enverrons jamais |à tous c e u x qui , à la tribun. 

Une journée de guerre à Buckingham 

LE ROI GEORGE V I 
se lève avant le plus humble 

de ses sujets 

et travaille dix-sept heures 

par jour 

assez d'ambassadeurs. 

A u reste, le meilleur de, nos am
bassadeurs a été le maréchal P é 
ta in , fils de l'Artois. Ce fut un 
cho ix excel lent . Le grand Français 
couvert de gloire, d'honneurs et 
d 'années , qui était en droit d'aspi
rer a u repos, est parti pour l'Es
p a g n e , où il avait tout à perdre en 
c a s d 'échec , au premier signal. La 
tâche était malaisée , notre e n v o y é 
ne trouva pas toutes les portes ou
vertes . Mais le caractère impose , 
e t le maréchal s'est imposé. Fort 
de ses relations ibériques, de ses ; 
at taches a v e c le Caùdil lo, avec son 
état-major, de la camaraderie de 
la guerre d u Rif. d e s e s tmtftM 
a v e c l'ex-roi A lphonte XIII. il a, 
par un long travail , rétabli une 
situation mauvaise , intervenant au 
besoin , et a v e c l 'énergie que nous 
lui connaissons , à Paris , pour faire 
comprendre et admettre le point 
de vue espagnol , pour reconstruire, 
pat iemment , la confiance et la réci
proque amitié. 

Et c o m m e il arrive aux bon* lut
teurs et aux entêtés , le maréchal 
Pétain fut, peu à peu , servi par les 

dans la preste , ont lutté pour faire 
prévaloir cette nct ion , pourtant 
é lémentaire , que la F r a n c e et l'Es
pagne doivent être unies pour leur 
bien c o m m u n et non ennemies . 

Jean D U H A M E L . 

Les commuDiqués 
officiels 

C o r a a a a i q a é du 1 " jaavier , 

Rien à signaler sur l'en
semble du front. 

Communiqué du 1 " janvier , 

Le roi George VI 

n n'est peut-être pas un cock- I « aux chevaux et lances des ervne-
ney qui soit éveil le à une h e u r e ! m i s > . N'empêche qu'avec les deux 
aussi mat inale que le roi George I valets des costumes, une benne 
VI. M. Chamberlain, lu i -même, ! trentaine d'autres ofAciers de son 
dort encore, et tout Londres avec service s on t maintenant aux ar -
lui que déjà, bien avant les pre-j niées. 

Î ^ S de K e ^ r e e ! £ ! " * ! * * * g - J 

Buckingnam r a i a c e . . _ _ | nade e n compagnie de deux n e -
Cette mince clarté bleue n a r ien , rauU d . a r m e a . Promenade de quel-

d'un signal. Cependant le soldat Q u e g m i n u t e k p e ^ „.„„ u n t 

Journée 
semble. 

calme dans l'en-

le soldat 
qui fai t 1» seconde garde d e la nuit 

m e t Irvoonsclemment au garde-
â-vous. AU loin, dans le pavillon 
de l'Intendance, un h o m m e s'agite: 
Sir J. Bradley, in tendant royal 
chargé de la domesticité. 

S a Majesté est éveillée. 
De petites lampes, des lampes 

vertes, roses ou violettes c l ignotent 
Un détachement ennemi a aux étages supérieur? du palais et 

tenté un coup de main sur de *** dépendances. 
un de nos postes, à l'Ouest *» M*Jestf " ève 

En Anatolie, 
la tempête de neige 

empêche 
l'arrivée des secours 

Ankara, 1" Janvier. — Un voya
geur qui est arrivé a Ankara, venant 
de Btvas, a raconté que dsa village* 
entier» se aont écroule», pul* ont été 
recouverte d'une épaisse couche d» 
neige qui rend même impossible de 
situer certain» lieux du sinistre. 

La tempête de neige continue * 
faire rage et la Botte aérienne en
tière doit attendre une accalmie 
pour prendre son vol et aller Jeter 
des vivre* et de* médicaments aux 
sinistrés. 

La boue et la neige rendent le» 
chemina Impraticable» aux camion»; 
la vole terrée est détruite en plu
sieurs endroit». On ne peut donc *e 
rendre sur de nombreux pointe con
nu* d» la catastrophe et les malheu
reux rescapé* aont ainsi voues S la 
talm et au froid glacial, malgré tous 
les efforts : de» navires de eeooun 
étant même parti* d'Ixtomboul pour 
la* porta de la m T Noire proches de* 
réglons sinistrées. 

L'armée britannique 
comptera bientôt 

2.750.000 hommes 
Londres, 1" Janvier. — Le roi a 

•igné lundi une proclamation, met
tant à la disposition de* autorités 
militaire» pour de* appela succes
sifs par contingents, tous les sujets 
britanniques, qui, à la date du 1" 
Janvier 1940, ont atteint l'âge de 18 
an* et n'ont paa atteint celui de 28 

Ces appela concernent environ 
deux mllllona d'hommes et portent 
à environ deux millions 750.000 
hommes le nombre des conscrits bri
tanniques. 

C'est après son retour de Sen-
drlnghsm où i l , ava i t passé les va
cances de Noël, que le roi a tenu le 
conseil privé au cours duquel U a 
approuvé la proclamation. 

Les troupes finlandaises poursuivent toujours 
les Russes à Suomosalmi 

PARTOUT AILLEURS, ELLES ONT REPOUSSÉ 
LES ATTAQUES DES ROUGES 

Un deuxième contingent 
de soldats canadiens 

postes, 
des Vosges, et a été re 
poussé. 

Un message de E Albert Lebrun 
aux années françaises 

n est à peine cinq heures du ma 
tin. Car le souverain du plus raste 
empire du monde à a . totalement 
ciiang* ses habituoes depuis que 
cet empire est e n guerre. Il se le
vait auparavant vers les sept heures. 
C'est aujourd'hui dès cinq heures 
du mat in qu'il s'apprête à écouter 
les émissions des postes américains 
avec l'appareil qu'il possède dans 
sa chambre. 

Jadis , dès . le lever de Sa Majesté, 
deux valets se précipitaient à l'en-
tresol ; c'était à eux de préparer 
les vêtements que le roi devait por
ter dans la Journée. Mais ces deux •arts, 1" Janvier. — Le président i » Avec leurs vaillants camarades de 

d* la République a adresse au gé- l'empire britannique, ne* soldats en- : 
néral Oamalln. commandant en chef, tendent mener courageusement la v * 1 " 8 ' James H i n a g a n et u a v i o 
chef dée-t-major général dé la dé- , lutta à travers tous les obstacle* Jus- WoUtngs, sont aujourd hui « q u e l 
fena» nationale, le message suivant:! qu'à la victoire t o u t e . que part en France» c o m m e l ieu-

« Au sr.iil d* l'année nouvelle, qui; > La nation tourne vers eux un tenants . 
trouve la France engagé* dans une regard d'affection et de confiance 
dure épreuve, ma pensée va vers les Par ma voix, elle leur «dresse, à eux. 
armées de la République, armée de et à leurs chefs, ses vœux les plu* 
terre, dé mer et dé l'str. fervents. 

E le* accomplissent en ce moment > n i e leur donne l'assurance qu'à 
1* plus grand des devoir*. sale* corn- l'Intérieur comme au front de ba-
battent pour un* eau** aalnte entre taille, tous le* devoirs seront rem-
toutes: le «élut d* la patrie la liberté pila, tous le* aacriflees consenti», tou-
de* peuples, la civilisation e t 1* tes lea disciplinés acceptée* pour 11e-
drolt. sue victorieuse d* la guerre, s 

On présenta bien deux rempla
çants a Sa Majesté. 

— Non. Je préfère être seul, 
t-el le répondu, n y a des ciicees 
plus urgentes à faire. 

TJ y a bien une loi vieille de près 
de mille ans qui impose « aux va
lets et servants de Sa Majesté » 
l'obligation de ne pas s'exposer 

L'incendie qui a ravagé la chancellerie du Vatican 
a-t-il été provoqué par un acte criminel ? 

Rome. 1" Janvier. — L'incendie 
du palais d* la Chancelier** aposto
lique a pu être circonscrit au prix 
de grand* effort». 

Seule, l'aile droit* du palais, qui 
abrite, d'ailleurs, la parti* la plue 
i n t e r n a n t » d* rédlflce : r e f lue St-
Domlnlqu* et la grande salle dit* 
de* Cent* Jours, était encore en 

flammes lundi matin. ; s cupté . a beaucoup souffert, parti-
La* dégâts sont très Importants. | cullérement de l'eau projetée en. 
L'église, décorée de superb's 1res- ; abondance pour éteindre lea flam-

que* et de tableaux de» 17' et 18- me». 
siècle», est très sérieusement endom-1 L'hypothèse «accrédite que le si-
mage*. nlstre s été allumé volontairement 

La grande aalle de réception, or- Une enquête a été ouverte con-
né* de peinture* du 18* siècle, et Jolntement p»r les autorité» vatl. 
d'un magnlflqu* plafond en bols 'canes et Italienne». 

Une m . féaerale se 1* cit. da Varice*. PU. France-Presse (J4.S12) 

rentré pour le breekiast , son reps* 
favori et qui ne va point s a n s deux 
ou trois pamplemousses . 

A sept heures moins le quart, 
alors que le moindre employé 
s'étire encore voluptueusement dans 
ses draps, le premier Empereur et 
Roi du monde entre dans son bu
reau de travail où. depuis l a guerre 
et suivant la tradition, un Immense 
Union Jack a été déployé derrière 
sa table de travail. Au pied de ce 
drapeau, son épée personnelle. 

Que peut donc bien faire un sou
verain dans son bureau à sept 
heures du mat in , pensez-vous. 

S a n s doute commence- t -U 
journée de travail par la lecture la 
plus intéressante qu'un homme 
puisse faire par le t emps qui court: 
cel le du premier service d'informa
tions secrètes qui ne s'adresse qu'a 
lui e t à trois ministres seulement, 
les autres ministres ne recevant 
communiqué que des nouvelles In
téressant leur ministère. 

Ce bulletin, apporté à sept heures 
précises, prend une heure au roi. 

Après quoi. Sa Majesté iiicte et 
s igne les pièces qui, autrefois, lui 
é ta ient soumises à dix heurçS s e u 
lement , mais qui le sont m a i n t e 
n a n t à huit . Travail long et fast i
dieux que celui-là. que S a Majes 
té coupe parfois d'une prormnade 
de quelques minutes dans 'e parc 
du château. 

A onze heures commencent les 
premières réceptions qui sont str ic
tement militaires, car la tradition 
ne lui permet, par temps de gue.re , 
que des généraux ; sans doute, es t -
il libre d'inviter lu i -même une 
autre personne, m a i s il la doit a l 
ler chercher lu i -même dans l'anti
chambre. Ainsi lorsque M. C h a m 
berlain est reçu e n audience, S a 
Majesté sort-el le de son cabinet de 
travail et fait-eàle un pas dans 
l 'antichambre, pour accueillir le 
Premier sur le seuil. 

Chaque jour, dès une heure e t 
demie, Sa Majesté commence ses 
visites d'inspection aux usines de 
guerre, n n'en est point qui doive 
échapper au regard d u maître. 
Mais, par première mesure de pré
caution, elle est d'abord tirée au 
sort. La veille, la police y fait une 
légère enquête ; le jour même, elle 
la surveille dès l'heure d'entrée des 
ouvriers. Certaines mesures sont 
toujours suggérées par le roi dans 
le sens du mieux être du personnel. 

Dès le lendemats*. ces mesures 
ont force de 'oi. 

Le soir. S a Majes té prend son 
dîner, tout comme le repas du m i 
di, en compagnie de la reine. 

Les deux chambres roy.ilea, l'une 
i de style éllsabetli len, l'autre de 
; style victorien, sont voisines ; mais 

depuis la guerre, le rot et la î e lne 
font appartement commun dans 
celui qui éta i t autrefois réservé à 
la reine Elisabeth. En cas d'alerte, 

t seul fonct ionne l'ascenseur m e n a n t 
aux sous-sols bétonnés. 

Dans ce sous-sol, un confortable 
boudoir où Leurs Majestés, trois 
serviteurs e t quatre officiers a t ta
chés à leurs personnes at tendent 
la fin du « black-out > e n Jouant a u 
v h i s t ou aux échr-s . comme n'im
porte quel bourgeois de Londres. 

A.-V. H U R S T . 
Copyright 6v • Journal de Roubaix » 

_. Keystone-Illustratlan (3SJM) 
D e s fantassin* • • l a n d a i s , can ton!e t de b lanc , vont partir pour le f r o n t 

Janvier. — Voici le Helsinki, 
communique finlandais : 

Dans l'isthme de Oarélie, l'artille
rie ennemie a tiré violemment entre 
Hatjalathenjaervi et Muolaajaervl. 

A. Talpale et auprès du lsc Su-
vsnto, vive fusillade autour d* Ha-
prtnenet de Kelja. 

Vers 14 h., de violentes attaque* 
ont été repousaées. 

Sur la frontière Est, au Nord-Est 
du lac Ladoga, vive activité des pa
trouilles. 

A lttojokl et dans le secteur de 
Domantal. des attaqua* ennemie», 
soutenues par l'artillerie ont été re
poussées. 

Au Nord de Suomoealml. les trou
pes finlandaise* ont continué à pour
suivre l'ennemi et ont pris un u n -
portant butin. 

Dans le secteur de Peteamo, le* 
avion* russes ont survolé la fron
tière norvégienne et jeté deux 
bombe* sur le territoire norvégien, 
sur la glace d* la rivière Paevlk. 

Dana 1* secteur de Salla, les F in 
landais ont défait une colonne e n 
nemie comprenant doua* automo
biles, Par ailleurs, rien d'Important 
à signaler. 

Dan* le* airs, lundi l'aviation en
nemie a repria «es attaque* au Sud 
et au Sud-Ouest, en raison du temps 
favorable. L'attaque la plu* meur

trière a eu lieu sur .Tjassssjlxs. o ù 
'lion compte Jusqu'Ici sept tué* e t 
de nombreux h l i a l i . 

A Waea, trot* civil* ont été tués 
et plusieurs autrea blessé*. 

Dans 1* reste de la Finlande, est 
compte plusieurs tues. 

Le» dégâts ont é*é peu Impor
tant» excepté à Wssa e t â Jywaee-
kyla*. 

L'aviation finlandais* a effectué de 
nombreuse* reconnaissances et bom
bardé les arriére* ennemis. 

Selon des renseignement* coptre-
lés. l'aviation a abattu quatre avions 
ennemis. Deux autrea ont été vrai-
aembiablement aussi, détruit*. 

(Lire la 2.) 

"L'armée rouge a atteint les Carpatbes, 
mais l'Italie ne permettra jamais 

qu'elle tente de pousser plus avant 
vers le Sud." 

en Angleterre ( 
Londres. 1" Janvier. — La deu

xième contingent de troupe» cana
diennes, escorté à travers l'Océan 
par des bâtiment* de g u r r e . dont 
plusieurs de la marine française, a 
débarqu* dana un port d* 1* cote 
ouest de l'Angleterre. 

M. Bden l'a accueilli au nom du 
gouvernement et a prononcé unel « 
courte allocution de bienvenue. 

cUn peuple du nouveau monde, I Home, 1« Janvier. — « L'armée i > SI le bolchevtsme s'Implantait 
a-t-u dit notamment, donne son aide i r o u g * a atteint les Csrpathes, mais I dsns l'une de ces trois péninsules, la 
à ceux qui, en Europe, luttent contre l'Italie ne permettra Jamai» qu'elle Méditerranée tout entière serait mê
la tyrannie. Votre exemple est une : tente de pousser plus avant vers le 
garantie de la victoire. Mais il est | Sud », affirme la revue de politique 
quelque chose i de plus, 11 servira 
d'inspiration à tous ceux qui, dans 
tous lea pays aiment la liberté. » 

M. Eden a t enu ensuite à remer 
cler la marine française du rôle im
portant qu'elle a Joué en assurant 
l s protection du convel de trans 
ports s u cours de sa traversée de 
l'Atlantique. 

L'ambassadeur 
d'Italie à Moscou 

serait rappelé 
Genève, 1" Janvier. — Le bruit 

court à Rome que le gouvernement 
italien s'apprêterait à rappeler son 
ambassadeur à Moscou, en riposte 
au départ d* l'ambassadeur de 
l'U.R.S.S, qui a quitté Rome lors des 
première* manifestation» populaires 
italienne* e n faveur de la Finlande. 

étrangère » Relazionl Internazlonall» 
qui s'emploie à démontrer que l'Ita
lie suit une politique rectillgne. 

< L'Italie est toujours restée fidèle 
à la ligne de conduite antibolchevi
que, écrit . l'officieuse revue trans
alpine, et elle n'a jamais hésité à 
intervenir là où le danger commu
niste a pu se manifester. 

> La Russie est aujourd'hui enga
gée dans une longue' et obscure sc -
t:on militaire en Finlande, mais l'in
sistance de la propagande bolchevi
que dana le Sud-Est de l'Europe fait 
prévoir que, dans un deuxième 
temps, les plans moscovites pourront 
concerner le monde danubien et bal
kanique. 

> Or, 11 est de toute évidence que 
l'Italie ne peut pas se désintéresser 
de cette situation. Le* trois grandes 
péninsules méditerranéenne*, à sa
voir la péninsule italienne, la pénin
sule Ibérique et la péninsule danu
bienne et balkanique, sont reliées 
entre elles par une communauté de 
destins et de civilisation qui leur 
vient de leur mer commune. 

nscée. C'est pourquoi le grand con 
sell a déclaré le 7 décembre que 
€ tout ce qul .peut se produire dans 
le bassin danubien et balkanique ne 
peut pas n e pas Intéresser l'Italie, 
étant donnée* le* frontières territo
riale* et maritime* communes qui 
sont étendues après l'union 
royaume d'Albanie s u royaume 
d'Italie. » 

« L'Italie veut l'ordre et la paix 
dans la Justice, afin de créer les pré
mices nécessaires à un* nouvelle 
Europe. 

Staline vent que, 
dans dix jours, les grèves 

soient terminées 
dans les usines msses 

Londres, 1" Jsnv'.er. — Le » Dslly 
Sketch » affirme, d'après des infor
mation recueillie* de source diplo
matique, à Moscou, que Staline a 
imparti à Ksganovltch, un délai ex
pirant le 10 Janvier pour réabilr de* 
condition* normale* dan* lea usines 
soviétique! où des grèves ont eu lieu 
récemment. SI Kaganovltcb ne réus
sit pas, U perdra vraisemblablement 
son poste de commissaire à l'indus
trie lourde. 

Un cootre-torpiUaâtr 
français 

sauve les deux cents 
passagers 

d'un vapeur espagnol 
Paris, 1" Janvier. — L'Amirauté 

française communique ce qui *ult: 
< Un éootre-torpllleur frsnçaat a 

sauvé l'équipage et les deux cents 
passagers: du paquebot espagnol 
< Oabo San Antonio », victime d'un 
accident «e mer. On signale cinq 
manquant*. 

Parmi les rescapé» *e trouvent te 
général Ju»n Vlgon 8uerodta*, enef 
du grandi état-major espagnol, ainsi 
que le commandant d u paquebot. 

La journée de dimanch* • i l i «se 
plus calmes et la nuit, goniiaéjg 
ment à l'habitude, n'a connu msr 
cune activité. 

Cest ont. âpre» U froid, fret s i / . 
la température s'est beaacottS) 
adoucie d imanche soir et qu'il « 
neigé sur tout le front et plu» abon
damment dans la région de» Votfs* . 
L'activité des élément» de pattoutla» 
eUe-méme s'en est Uouwée ralen
tit de» deux côtés. 

Dan» le» air», rien à 
Seules le» patrouilles de» \ 
tanniques ont survolé, 
le font régulièrement, la mer sjk 
Nord, la base de Borkum et lé» **M 
frisonnes. 

On a vu très peu d'avion», pew 
contre, au-dessus de sa Ugne dm 
front. •. 

LA GRANDE-BRETAGNE APPORTERA 
A LA FINLANDE TOUTE L'ASSISTANCE 

QU'IL EST EN SON POUVOIR DE LUI D O N f O 

l à le*r perte, t o n la neige, quelque part 
t e r te r r o a t m . Tnunpu* ( A J S M J 

Londres. 1" Janvier. — On annonce 
officiellement que le Oraade-str*** 
gn* a envoyé un* communication au 
secrétaire général d* la S.D.N. pour 
l'informer que le gouvernement bri
tannique a l'intention de prêter au 
gouvernement finlandais toute l'as
sistons* qu'il est e n aon pouvoir d* 
lui donner, et que de* luwures né
cessaire* ont déjà été «dopté** â 
cette fin. 

On ss i t que 1* premier ministr* 
*v*lt annoncé â la Onambr* dsa 
Communes que la Oranda-Bietegn* 
fournirait à la Finlande de* avion* 
et du matériel d* guerre. 

La contribution anglaise sera, an 
fart, considérable dans tous les do- | nent* de la 
m e i e s s e t U set hors de aoûts qu'en Aille*. 

'effort maximum rnnsjsilleêt faisant 
*v*c le* exigence* de la sécurité I 
Unnlque et le* h «soins de* «IlitJ 
1* gouvernement britannique I m l u H 
la* voeux d* l'immense majorité ex* 
l'opinion publique d u paya 

On peut dire aujourd'hui qttt t a 
défense d* la Finlande a* llntâg**** 
d* U péninsule acoadlnave prugeja 
ment dit*, sont généralement eeittt» 
daxéee à Londres comme de* e n i l H 
mes politique* et traléglsjue» de a t e -
mlére Importance. 

L'indépendance de la Norvège, par 
exemple, n» 1* eèd* que de pen fc 
celle de* Rendre* et des Paye-Beat 
dan* le domaine de* Intérêts petatA. 


